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Les archives de l'Ordre de Saint- Jean de 
Jérusalem, conservées à Malte, renferment 
un certain nombre de documents concernant 
les Templiers. Il a paru intéressant de les 
grouper ici et de les dégager des autres 
documents des mêmes époques relatifs aux 
Hospitaliers, dont nous avons entrepris la 
publication. Aussi bien ces pièces forment- 
elles, par leur objet, un tout séparé, et 
ne saurait -on recueillir avec trop de soin 
les actes, aujourd'hui si' rares, de l'Ordre 
du Temple pendant son séjour en Terre 
Sainte* 

Personne, en effet, n'ignore que les archives 
du Temple sont perdues ; une obscurité pro- 
fonde, — mystérieuse même comme tout ce 
qui touche les Templiers, — entoure la dis- 
parition de leurs archives. L'étude des docu- 



ments conservés à Malte ne sera pas sans 
intérêt, croyons-nous, si elle peut fournir 
un argument nouveau, on même une simple 
présomption qui puisse aider à résoudre cette 
question. 

Il convient d'entrer dans quelques détails, 
aussi brefs que possible, pour exposer avec 
clarté l'état de la question. 

On doit, tout d'abord, bien s'entendre sur 
le sens des mots 6^ Archives du Temple dont 
nous nous servons, en remarquant que l'en- 
semble des documents qui formaient l'archive 
d'un ordre religieux et militaire, comme les 
Templiers ou les Hospitaliers, se divise pour 
nous en archives générales et en archives 
particulières : c'est une distinction qu'il im- 
porte d'établir. Par archives particulières, 
nous entendons celles qui étaient gardées 
dans les commanderies ; elles comprenaient 
les titres de propriété et les actes émanés 
du pouvoir supérieur à l'égard de ces com- 
manderies. Par archives générales, nous vou- 
lons parler de celles qui se conservaient au 
siège de l'Ordre, et qui avaient pour objets 
les rapports du grand maître et de l'Ordre 
avec les rois et princes étrangers, le Saint- 
Siège, etc., dans le domaine temporel etspiri- 



tuel, et avec les grands dignitaires du Temple, 
en ce qui concernait son administration et son 
gouvernement intérieurs. 

Par exception, les documents relatifs à la 
commanderie ou au prieuré de Terre Sainte 
étaient conservés dans les archives géné- 
rales, quoique faisant partie des archives 
particulières au même titre, par exemple, 
que ceux des Temples d'Agen ou de Tou- 
louse. 

De ces deux sortes de documents, la pre- 
mière, celle des archives particulières, pour- 
rait être reconstituée presque en entier. 
Quand les biens des Templiers furent trans- 
mis aux Hospitaliers, les titres de propriété 
ont suivi les biens, et nous en trouvons un 
grand nombre parmi les archives particu- 
lières des préceptoreries de THôpital. On 
sait que cette transmission, pour diflférents 
motifs, n'a pas eu lieu partout ; il suffit, dans 
ce cas, de suivre la trace des biens du 
Temple depuis la destruction de TOrdre 
jusqu'à leur incorporation définitive, pour 
retrouver leurs archives dans celles du pou- 
voir qui les a absorbés. On ne peut espérer 
qu'au milieu de pareils bouleversements tout 

ait échappé à la destruction ; mais il n'est pas 

I. 



téméraire d'affirmer que des recherches 
conduites avec persévérance dans ce sens 
aboutiraient à la reconstitution presque inté- 
grale de ces archives particulières. 

Quant aux archives générales du Temple, 
nous ignorons ce qu'elles sont devenues; 
leur disparition, jusqu'à présent, malgré les 
eflforts des érudits qui se sont occupés de 
les retrouver, est si complète que leurs 
recherches n'ont pas encore été couronnées 
de succès. 

Plusieurs hypothèses ont été émises sur le 
sort qu'elles ont subi. Les uns croient qu'elles 
ont été détruites au moment où les Tem- 
pliers quittèrent la Terre Sainte, hjrpothèse 
inadmissible, puisque l'abandon ne fut pas si 
précipité que les Hospitaliers, partis les der- 
niers de Saint-Jean d'Acre, n'aient eu le 
temps de sauver les leurs. Les autres sùp* 
posent qu'elles ont été brûlées sur le bûcher 
de Jacques de Molay, hypothèse également 
peu vraisemblable. Phihppe le Bel aurait- 
il détruit des pièces qui pouvaient, dans 
la suite, être d'un puissant secours à ses 
revendications financières ? Et à supposer que 
rOrdre n'eût pas pris soin de les mettre à 
l'abri quand il se sentit menacé, le Roi, 
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maître de ces archives, loin de les brûler, 
les eût conservées au trésor de ses chartes, 
où elles ne sont pas. Il reste une dernière 
hypothèse d'après laquelle le Temple aurait 
lui-même procédé à la destruction de ses 
archives. Rien n'est moins vraisemblable ; 
que les Templiers aient fait disparaître 
quelques pièces compromettantes, cela se 
pourrait, mais ils n'auraient pas détruit le 
fonds de Terre Sainte, celui qui leur donnait, 
au cas d'une nouvelle conquête de la Pales- 
tine que tous espéraient, des droits à rentrer 
en possession de leurs anciens établissements 
de Syrie. 

On a dit aussi que les Hospitaliers avaient 
détruit les archives des Templiers, passées 
entre leurs mains. Il est certain qu'ils pou- 
vaient avoir intérêt à détruire les témoi- 
gnages du passé glorieux d'un Ordre rival. 
Il semble, d'autre part, que le fonds de 
Terre Sainte aurait dû être conservé par eux 
pour appuyer leurs revendications, comme 
successeurs immédiats de l'Ordre disparu, 
dans le cas d'un retour des chrétiens en 
Terre Sainte ; à moins cependant de supposer 
que cette destruction n'a eu lieu qu'à une 
époque relativement récente, quand tout 



espoir était définitivement abandonné de re- 
conquérir le royaume de Jérusalem. L'étude, 
à ce point de vue, des archives de Malte, ne 
donne pas un résultat hostile à cette hypo- 
thèse. 

La présence dans les archives de l'Hôpital 
de toutes les pièces que nous publions ici 
s'explique d'elle-même, comme le lecteur 
pourra en juger, sauf celle de quelques bulles 
pontificales ^ Ces dernières n'auraient aucune 
raison de figurer parmi les documents de 
l'Hôpital, si l'on n'admettait pas la fusion des 
archives générales du Temple dans celles de 
l'Ordre de Saint-Jean ; seuls, quelques privi- 
lèges généraux ont survécu, nous ignorons 
la cause de cette exception ; en tout cas, elle 
ne semble pas accidentelle, puisqu'un buU 
laire du seizième siècle, Bullarium Ru- 
beum ', exécuté dans la chancellerie de l'Hô- 
pital, contient la transcription de tous les 
privilèges généraux promulgués par les Sou- 
verains Pontifes en faveur des Templiers, et 
que ces privilèges figurent, dans le même 
registre, à côté de privilèges analogues con- 
cernant les Hospitaliers. 

' Voir: Documents, nP* I, X-xm, XX, XXV-XXVm, XXX-XXxn. 
* Ârch. de Malte, division yn, voL 1121. 



Il nous paraît donc certain que les archives 
générales du Temple , ou au moins un de leurs 
fonds, existaient encore au seizième siècle. Les 
retrou vera-t-on jamais? Il faut Tespérer. Le 
hasard des découvertes pourrait amener au 
jour certains fragments de leurs archives, no- 
tamment du fonds de Terre Sainte. Il se peut, 
par exemple, que menacés en Syrie, les 
Templiers aient fait transcrire et vidimer 
pour en perpétuer l'existence leurs dona- 
tions en Terre Sainte, qu'à Toccasîon d'affaires 
litigieuses ils aient eu à citer quelques titres 
de propriété, qu'enfin, à l'occasion de leur 
procès de condamnation, ils aient fait par- 
venir au Saint-Siège des Mémoires conte- 
nant certains de ces documents. Tout espoir 
n'est donc pas perdu de ce côté, du moins en 
ce qui concerne des fragments de ces ar- 
chives. 

Il nous reste à exposer, en quelques mots, 
la façon dont nous avons conçu le présent 
travail. Comme nous le disions plus haut, 
sauf quelques bulles, toutes les pièces citées 
ou transcrites par nous figurent à bon droit 
dans un dépôt d'archives de l'Ordre de Saint- 
Jean* Ce sont, en effet, des transactions entre 
les Hospitaliers et les Templiers, des arbi- 



trages sous la médiation de l'Hôpital, des 
documents concernant la transmission, à 
celui-ci des biens de ceux-là. Q»and les 
pièces nous ont paru inédites ou intéres- 
santes, nous en avons donné le texte; dans 
le cas contraire, une courte analyse nous a 
paru suffisante. 

Nous avons systématiquement exclu de ce 
travail la publication ou même l'anal^'se des 
privilèges généraux contenus dans le Bulîa- 
rium Ruheutn dont nous avons parlé plus 
haut. Le lecteur sait les conclusions qu'il y a 
lieu de tirer de la coexistence, dans un bul- 
laire du seizième siècle, de documents con- 
cernant le Temple et l'Hôpital. Quant à 
l'intérêt que présenterait leur publication, il 
serait loin de répondre à ce qu'on pourrait 
croire. Deux cents bulles environ adressées 
aux Templiers y sont transcrites ; elles sont 
presque toutes répétées textuellement dans 
le même bullaire en faveur de l'Hôpital, et 
Streblke, dans ses 7îïia/<5F Ori/iVïM Teuionict\ 
a publié, pour les Teutoniques, une série de 
privilèges généraux dont la plupart sont la 
répétition exacte de ceux du registre de 

' Pages 363^71, 



Malte. La publication ne pourrait donc avoir 
lieu qu'en réunissant ensemble ce qui con- 
cerne Iqi» Temple et THôpital, et en compa- 
rant le résultat avec le livre de Strehlke. On 
eût ainsi obtenu un recueil des privilèges 
généraux communs aux trois Ordres mili- 
taires. Un pareil travail nous faisait sortir 
des limites que nous nous étions tracées ; de 
plus, il eût oflfert un intérêt restreint pour 
rhistoire générale; nous avons pensé qu'il 
suffisait de l'indiquer ici. 



Décembre 1882. 
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i6juL 1145 sive 1146, Viterhii. 

Eugenius III fratribus militiae Templi, de septîma 
parte injunctarum pœnitentiarum — « Milites Tem- 
pli *. M 

{Arch, de Malte, Div. I, vol, 8, pièce i.) 



II 



I, 8, 15, 22 vel 29 mart. 11 60 find. viij, 
mense martit, feria viij) *. 

Rainaldus, princeps Antiochenus, confirmât Deo 
ac militiae Christî, scilicet fratribus Templi triplicis 
Salomonis, venditionem gastinae, quae vocatur Bolferis, 



' Eugène III, le 23 avril 11 50, renouvela cette bulle. (Arch. de 
Malte, div. VII, Bullarium Ruheum^ f. 146.) 

* La vraie date est mars 1160. En effet, en novembre 1160, Renaud 
d'Antioche fut fait prisonnier par les infidèles. (Ducange^ Familles 
{foutre-mer, p. 192.) £n outre, l'indiction vni ne correspond pas à 
l'année 1161. 



a domino Margatî, Raînaldi Masuerii fîlio, factam, et 
diversas alias donationes. — Ed. Pauli I, n* clxiii. 

(Arch. de Malte, Div.I, vol. 2, pièce 21.) 



III 

6 aug-. 1163. 

Anterius', Valeniœ episcopus, et canonîcî ejusdem 
ecclesiœ, Bertrannusque de Blanceff, militum Templi 
magister, concordiam ineunt de diversis redditibus et 
decimis. ~ Ed. Pauli I, n*xxxix. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 2, pièce 27./ 



IV 

Ante 2^ sept. 1168. 

Boamundus III, Antiochiœ princeps, Guidoni Fal- 
sarr, homini suo llgio, nonam partem assisiœ septin- 
gentorum bisantiorum infra Aatiochiam gastioaisque 
vocatam Dendemam cum pertinentiis coacedit. 

In : nomine : sce : et : indtvidue : Trinitaiis : 
Patris : et : Filii : et : ^s : "set : Amen *. 

Notum sit omnibus hominibus, tam presen- 

' Les Familles d'aitre-mir (p. S14) d« mentianiiciit p«s cet 
* Dans l'original, cei deux lignes eont écritci en majusoilM allon- 
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tibus quam futuris, quod ego Boamundus, 
principis Raîmundi filius, Dei gratia princeps 
Antiochenus, dono àtque concedo Guidoni 
Faisait \ homini meo ligio, heredibusque suis 
novam partem septingentorum bisantiorum 
quos ipse habet in assisiam infra Antiochiam ; 
quam utique partem ipse convenerat atque 
debebat mihi dare pro terra illa et pro meo 
piroprio quod ego dedi Templo et Hospi- 
tali. Insuper autem confirmo ei et concedo 
gastinam que dicitur Dendema, quam ipse 
accepit in matrimonio cuiii uxore sua Cle- 
mentia. Praeterea vero dono et concedo 
eidem Guidoni et heredibus suis totam terram 
illam que est inter predictam gastinam Den- 
dema scilicet et viam publicam que ducit ad 
Pontem Ferri, que via est ibi meta et divisio. 
Ab aliéna parte autem que respicit ad Antio- 
chiam, dividit eam totus coUis continuus a via 
predicta usque ad fluvium Ferri. Hec utique 
est de pertinentia gastine Putei. Hujus itaque 
predicte gastine Dendeme et terre illius 
quam ego ei tribuo, nonam parteiti, quam 
ipse daturus erat mihi, eidetn dono atque 



* Nous trouvons ce personnage en 1167; il est mentionné comme 
frère de<9reoffiroy F&lsaat, duc d^Antioche. {PaïuH I, n« XLin.) H vivait 
encore en février 1179 (n. s.). (Strehlke, Taâ. Ord, Teut, n® 9.) 
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condono. Hec omnia prescripta dono et con-. 
cedo prefato Guidoni, homîni meo ligio, pro 
bono ejus servitio suisque heredibus jure 
hereditario habenda quiète, et sine calumpnia 
in perpetuum possidenda. Ut autem hoc 
donum firmum fiât stabileque consistât, litte- 
rarum inscriptione principalisque mei sigilli 
impressione munio atque confirmo. 

Hujus rei testes sunt : Eschivardus, dapi- 
fer ' ; Willelmus Tyrel, marescalcus * ; Petrus, 
camerarius ' ; Bonalbus * ; Gaufridus Faisait, 
dux ^ ; Paganus de Gastelluz * ; Helyas de la 
Forest. 

Datum est autem privilegium istud per 
manum Bernardi cancellarii '', anno princi- 



> La dernière mention de ce personnage qui figiire aux Familles 
(toutrê-merj p. 652, est de 1167. Il vivait encore en février 1x74 
(1175 n. s.), mais il figure sai^ titre parmi les témoins d'un acte de 
Bohémond III. (Ârch. de Malte, div. I, vol. 3, pièce 13.) 

' Les Familles tPouire-mer mentionnent pour la dernière fois 
Guillaume de Tirel en 1167. (P. 651.) 

* Mdme remarque pour ce personnage. (Familles étomirt^gur^ 
p. 653.) Il était encore en fonction en 1172. (Pauli I, n* CXCVIII.) 

A C'est probablement le même personnage que Bonabulus, qui 
figure en 11 14 dans un acte de Roger, prince d'Antioche. [Chartes 
de N. D.de Josaphat, p. 27.) En 1166, il souscrit un acte de Bohé- 
mond III. (Arch. de Malte, div. I, vol. 2, pièce 36*) 

* Il faut probablement entendre par dux le châtelain d'Antioche 
Geoffroy Falsart semble inconnu. 

* Dans un acte de février Z175 (n. s.), il est appelé de Castelin. 
(Arch. de Malte, div. I, voL 3, pièce 13.) 

7 Dans les Familles d^outre^mer (p. 654), Bernard est mentionné 
potu* la dernière fois en 1167. 
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patus mei v% et ab incarnatione dominica 
M" c° LX" vin", indictione i \ 

Au dos, caractères arabes. 

(Patch, orig. L'attache du sceau en lacs de 
soie rouge subsiste encore.) 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 3, pièce 5iJ 



i6 mart. 1169. 

Episcùpus Valeniensis et/ratres Templi, conven^ 
tione interposita, controversias suas terminant *. 

In : nomine : Patris : et : Spiritus : sancH : 

Amen '. 

Notum sit omnibus hominibus, tam futuris 
quam presentibus, versatas inter Valeniensem 
episcopum et fratres Templi multo tem- 
pore controversias, anno ab incarnatione 
M* c* L** xvin*, mense marcio, xvii"' Kal. 
aprilis, in bono pacis et concordie, auctore 



> La comparaison de cet acte avec les diplômes de Bohémond III, 
généralement datés de Tindiction du 24 septembre, nous permet de 
lui assigner une date antérieure au 24 septembre I168. 

' Une convention analogue eut lieu le 6 août 1163 entre les 
mêmes parties. — Ed. Pauli I, vfi XXXIX. 

^ Cette ligne, dans l'original, est écrite en majuscules allongées. 
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Domino, terminatas. Siquidem, convenien- 
tibus aput Tortosam domino episcopo et fra- 
tribus, dominus episcopus omnes retroactas 
querelas quas adversus domum habuerat, ut 
pote dfe rébus domini Galterii, canonici sui, 
de villanis, de casali suo fracto, et, si que alie 
intervenerant, bono animo et spontanea vo- 
luntate ob recuperandam fratrum gratiam 
deposuit ac dimisit, spoponditque se nuUam 
deinceps super his movere questionem. Sic 
ergo sopitis hinc inde universaliter omnibus 
querimoniis, sese mutuo in gratiam ac benevo- 
lentiam receperunt domnus episcopus et fra- 
tres, facti Deo gratias (stc) et fratres et amici. 
Huic autem reformationi et concordie inter- 
fuerunt : domnus P. Antaradensis episcopus ' ; 
Kalo, ejusdem ecclesie archidiacpnus ; frater 
Galterus de Berito, preceptor; frater Wil- 
lelmus de Guirchia; frater Berengarius de 
Castello Perso ; frater Thomas de Marolio ; 
frater Theobaudus de Sancta Scolastica; 
frater Falco et plures alii. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 2, pièce 4y ) 



' Ce prélat est inconnu à Ducange (Familles (Toutn-mer, p. 809), 
qui ne le cite pas parmi les évêques de Tortose. II s'appelait Pierre, 
et ëUit déjà évêque en 1163. (Pauli I, n»XXXIX.) Il a échappé au 
dépouillement fait par M. Rey en vue de compléter Ducange. 
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VI 



1178. 

Renaudus Mausoerius dot Odoni de Sancto 
Atnando, magistro tnilitum Templi, mèdietatem que- 
rumdam casalium infra nominatorum. 

Quoniam, succedente temporis spacio, mul- 
tonim oblivionem incunimus, necessarîum 
esse duximus ut presentis pagine subscrip- 
tione prêtent a in nos tram nostreque poste - 
ritatis memoriam revocemus. Unde ego 
Renaudus Mausoerius *, in nomine sancte et 
individue trinitatis, patris et filii et spiritus 
sancti, notum facio presentibus et futuris 
quod Odbni de Sancto Amando, magistro 
militum Templi, et fratribus dono et absque 
uUo contradictionis modo concedo mèdie- 
tatem Brahin, quod vocatur Castellum, cum 
appendiciis et pertinentiis ipsius, et mèdie- 
tatem casalis Albot et casalis Talaore^ quorum 
villanos pater meus ' per sua casalia dispersit 
et dédit, et mèdietatem Besenen et medie- 



1 Renaud II Mansoer, seigneur de Margat. (Familles d^ outre-mer, 
p. 392.) 
* Il s'agit de Renaud I Mansoer, seigneur de Margat. 
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tatem casalium que sunt ultra cavam que est 
inter Brahin et Matronem, et dominus Rene- 

rius medietatem de Soebe * mum villanum. 

Prêter hoc vero prenominato magistro et fra- 
tribus concedo quicquid milites mei et homines 
vel pro amore mei vel pro se ipsis donare 
disposuerunt. Hec autem donatio et concessio 
intelligatur de casalibus illis que sunt ultra 
cavam Brahim versus orientem, et non de 
aliis casalibus; hoc autem concessione Boe- 
mundi principis * facio. 

Quod ut ratum et firmum habeatur, im- 
pressione nostri sigilli, anno ab Incamatione 
domini m" c" lxxviii, confirmo. 

Hujus donationis testes sunt : 

Magister Morellus ; Amelinus ; Gilo de 
Allant ; Philippus Fremillons ; Renerius ; 
Guido; Adam; Martinus. 

Hoc idem eciam Bertrandus, filius meus, et 
uxor ipsius ^ testantur, quorum concessione 
hoc facio. 

Au dos : De medietate Brahin, quod vo- 
catur Castellum et medietatem xasalis AJbot 



* Le texte est altéré en cet endroit et ne saiurait être rétabli. 

* Bohémond III, prince d'Antioche. 

' £Ue s'appelait Bermonde. L'acte le plus ancien dans lequel die 
figure comme épouse de Bertrand Mansoer est de 1183, d'après les 
Familles (T outre-mer (p. 393-4). 
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et casalis Talaore, et medietatem Besenen, et 

medietatem casalium que sunt ultra cane que 

est inter Brahîn et Matrone, et medietate de 

Soebe. 

(Parchemin. — Scellé sur lacs de soie rouge.) 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 3, pièce 4g.) 

VII 
Febr. 1 179 (tW. xj) \ 

Odo Sancû Amancii, magister humilis miliciae 
Templi, et Rogerius de Molinis, humilis minister 
Hospitalis Jherusalem, concordiam ineunt de quibus- 
dam querelis et possessionibus. — Au dos on lit 
(xiv' siècle) : « Ce est une composition faite entre l'Os- 
<ipital et le Temple de plusors fais, anno domini 
(c HCLXXix. » — Ed. Pauli I, n« lxvi, 

(Arch, de Malte , Div. I, vol, 3, pièce 60 *.) 

• •• . . 

VIII 

\Febr. 1179 {t'nd. x/y. 

t 

Boamondus, princeps Antiochenus, in executione 
concordiae supradictae inter Templi et Hospitalis 

^ L'indiction est fautive et rend la date incertaine. , 

• Un second -exemplaire de cette convention est conservé à Malte 
(Div. r, v^. 3, pièce 65). 
' L'indiction est fautive et rend la date incertaine. 

2. 



domos Ëtctse, concedit quod terra Marriciorum, qus 
de pertinentiis Cesarise Magnae œstîmatur, inter Hospt- 
talarîos et Templarios dividatur. — Ed. Paulî I, 
n* Lxvii. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. B^pièce 66.) 



■ ■■ ■ IX 
_^«. 1183. 

Raînaldus, dominas Margatî, concedit gastinam 
Dominée et terram qwe est inter d^^v^l &atrï Akno, 
pr3eceptorîTonoss,fratriqueGaudinoceterisqueTem- 
plariis. — Ed. Pauli I, n» cas. . 

(Arch. die Malte, Div. I, vol. 4, fièce iS.) ■'■ 



■.,.,.. X , , ,_ 
ly febr. ii86«W 1187, Veronœ. 

Urbanus III archîepîscopos borutur ut milites 
TemplielemosioJs^tisentetJiûnmoleGteat. — u Quan- 
tum sacra Templi. » 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 7, ptice 4.) 
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XI 
it apr. 1190, Laterani. 

Clemens III confirmât quasdam treugas in Nar- 
bonensi provincia in favorem fratrum et rerutn Tem- 
pli. — a Sicut sacra Evangelii. » 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 10, pièce 14.) 

XII 

^j^jan. Ï217, Laterani. 

Honorius III, archiépiscopis^ episcopis, etc., }ubet 
pradlatpSr a milkia Templi ad ecclesias suas présen- 
tâtes, dummodo sufficientes redditus pro sustenta- 
tione et episcopi justicia assignentur, recipere. — 
« Quanto dilecti filii. » 

(Arch. de Malte, Div. /, vol. g, pièce i.) 

XIII 

• ' - ... 

t^febr.i2iT, Laterani. 

^onorius- III decimtts a^ fratribus militiae Templi 
exigi vetat. — a Ëx parte dilectorum ^ » 

{Arch. de Malte, Div. I, vol. p> pièce S.) 

1 Cette bulle est transcrite dans le Bullarium Rubeum (div. vn^ 
au folio iio.) 
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XIV 

15 oct I22I, apud Accon. 

Pelagius, episcopus Albanensis, apostolicas sedis 
legarus, arbiterque electus ad terminandas lites inter 
Templi et Hospitalis milites de civitate Gibel motas, 
sententiam suam promulgat. — Ed. Paùli I, n" cvii. 

(Original perdu ». — Arch. de Malte, Div. I, 
vol. 5, pièce 42, ancienne cote,) 



XV 

iS /un. 1233 f'tnd. iv), Tyrt. 

Albertus^ sedis Antiochenas patrîarcha et apostoli(^ 
sedis legatus , notam facit concordiatn inter domos 
Temfdi.et Hospitalis babitam, conventionesque ejus- 
dem exponit. -^ Ed. Pauli I, n* cxv, 

(Arch. de Malte, Div. I, vol, 5, pièce S.) 



XVI 

iT apr. 12^^^^ Massiliœ. 

Commune Massiliae approbat concordiam sub data 
3 oct. ift33 factam inter Templi et Hospitalis milites 

' Le volume qui portait autrefois comme cote : Arcb<- de- Malte, 
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de navibus in portu Massiltœ habendis, onerandis et 
exonerandis. — Ed. Pauli I, n* cxvi. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 5, pièce i3.) 



XVII 

2$juL 1235, apud Accon. 

Magistri Templariorum et Hospitalariorum con- 
cordiatn ineunt de aqua et molendinis fluminis Acco- 
nensis. 

In nomine sancte et individue Trinitatis, 
patris, et filii, et spiritus sancti, amen. Nove- 
rint universi présentera paginam inspecturi 
quod cum inter venerabilem fratrem A[r- 
mandum] \ magistnim domus milicie Templi, 
et fratres "ejusdem domus ex una parte, et 
venerabilem fratrem G[erinum], magistrum 
domus Hospitalis sancti Johannis Jerosoli- 
mitani, et fratres ejusdem domus ex altéra, 
super aqua et molendinis fluminis Acconensis 
quod descendit ex fonte Recordane, questio 
verteretur et super hoc fuisset diutius alter- 

Div. I, vol. 5, est aujourd'hui perdu, et son numéro d'ordre a été 
donné à celui qui portait alors le n^ 6. "^ 

^ Armand de Périgord, grand maître du Temple. (Familles d* outre- 
mer, p. 886.) 
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catum ; tandem, mediantibus bonis viris, de 
consensu utriusque partis ad infrascriptam 
pacem et concordiam devenervint) videlicet 
quod magister et fratres Templi habeant 
potestatem retinendi aquam que est supra 
molendina ipsorum, ia tantmn quod possit 
ascendere usque ad signaculum quod est fac* 
tum in molendinis Hospitalis; etsivoluateam 
permittere uberius discurrere, hoc sit in 
eorum beneplacito voluntatis. Et si contin-. 
geret quod opère ipsonun aqua prefata tra^s-r 
iret signaculum mem<>ratum| ipsi ^ requi^i* 
tionem Hospitalis Iiqc debent sine dilatiosie 
aliqua emendare* Et si f ort assis. p^rphmam 
vçl per tumedineçi flumini^ aqua excresceret 
memorata, ex hoc Templarii in aliquo non 
tenentur. . Magister vero Hospitalis et fratres . 
Templariis proxnisenmt quod ipsi pro malo 
Templi. npn retinebunt aquam,; «eç ip^am 
dimittent u^o ictu insimul discurrere pro. 
malo seu d^jxxpx^ ipsius doinus^ TqmpU. Utra- 
que vero domus, tam Templi qu;un Hospi- t 
talis, habeat ple^nariam potestatem ducendi de 
Accon libère barchàs suas usque ad reclusam^' 
molendinorum Templi, et ibidem Hospitalarii . 
possint exhonerare ..quidquid illuc . veherint 
et honerare in barcha ipsorum quam bàbiiier > 
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rint supra prenominatam reclusam, causa 
eundi et veniendi libère usque ad propria 
ittolendina ; hoc sane intellecto quod Hospi- 
talarii possint habere a prenominata reclusa 
inferius unam barcham et superius aliam bar- 
cham, et in aqila eorum, si voluerint, possint 
habere plures, ita quidem quod si, occasione 
barcharum Hospitalis, in reclusa Templi 
dampnum aliquod fuerit irrogatum, domus 
Hospitalis illud dampnum debeat resarcire. 
Neutra vero domorum débet aliquid opus vel 
aliquid alîudfacere, propter quod barche pre- 
dîcte eundi et veniendi libère possint amittere 
cursum suutn, eo modo quo superius est 
expressum. Et si Templarii voluerint elevare 
ripas fluminis in terra Hospitalis, possint eas 
ubi âlte sufficienter non fuerint elevare, sci- 
licet usque ad punctum signaculi prelîbati. 

' Incujusreitestitnonium, ad eternam memo- 
riam retineridem, ambe partes presentém pagi- 
nafm scribifecèrunt et sigillîs propriis sigillari, 
rogaûte^ venerabiles patres H [ugonem], Na- 
zarennm archîepiscopum, et R [aldulphum], 
Aceonensem episcopum , et nobilem virum 
O [donein], comestabulum regni Jerosolimi- 
tani, quod hanc eamdem paginam suorum 
sigîllonim Tntmîmîne roborarènt, qui ad ipsa- 
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Domino, termînatas. Siquidem, convenien- 
tibus aput Tortosam domino episcopo et fra- 
tribus, dominus episcopus omnes retroactas 
querelas quas adversus domum habuerat, ut 
pote de rébus domini Galterii, canonici sui, 
de villanis, de casali suo fracto, et, si que alie 
intervenerant, bono animo et spontanea vo- 
luntate ob recuperandam fratrum gratiam 
deposuit ac dimisit, spoponditque se nuUam 
deinceps super his movere questionem. Sic 
ergo sopitis hinc inde universaliter omnibus 
querimoniis, sese mutuo in gratiam ac benevo- 
lentiam receperunt domnus episcopus et fra- 
tres, facti Deo gratias (sic) et fratres et amiçi. 
Huic autem reformationi et concordie inter- 
fuerunt : domnus P. Antaradensis episcopus ' ; 
Kalo, ejusdem ecclesie archidiaconus ; frater 
Galterus de Berito, preceptor; frater Wil- 
lelmus de Guirchia; frater Berengarius de 
Castello Perso ; frater Thomas de Marolio ; 
frater Theobaudus de Sancta Scolastica; 
frater Falco et plures alii. 

(Arch. de Malte, Dîv. I, vol. 2, pièce 47.) 



> Ce prélat est inconnu à Ducange (Famillts dP outre-mer , p. 809), 
qui ne le cite pas parmi les évêques de Tortose. Il s'appelait Pierre, 
et était déjà évêque en 1163. (Pauli I, n» XXXIX.) Il a échappé au 
dépouillement fait par M. Rey en vue de compléter Ducange. 
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VI 



1178. 

Renaudus Mausoerius dot Odoni de Sancto 
Amando, magistro militum Templi, médietatem quo- 
rumdatn casalium infra nominatorum. 

Quonîam, succedente temporis spacio, mul- 
torura oblivionem incunimus, necessarium 
esse duximus ut presentis pagine subscrip- 
tione preterita în nostram nostreque poste - 
ritatis memoriam revocemus. Unde ego 
Renaudus Mausoerius \ in nomine sancte et 
individue trinitatis, patris et filii et spiritus 
sancti, notum facio presentibus et futuris 
quod Odbni de Sancto Amando, magistro 
militum Templi, et fratribus dono et absque 
uUo contradictionis modo concedo médie- 
tatem Brahin, quod vocatur Castellum, cum 
appendiciis et pertinentiis ipsius, et médie- 
tatem casalis Albot et casalis Talaore^ quorum 
villanos pater meus ' per sua casalia dispersit 
et dédit, et médietatem Besenen et medie- 



1 Renaud II Mansoer, seigneur de Maiig^at. (FamilUs (Toutre-nurj 
p. 392.) 
* Il s^agit de Renaud I Mansoer, seigneur de Margat. 
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tatem casalium que sunt ultra cavam que est 
inter Brahin et Matronem, et dominus Rene- 

rius medietatem de Soebe ' mum villanum. 

Prêter hoc vero prenominato magistro et fra- 
tribus concedo quicquid milites mei et homines 
vel pro amore mei vel pro se ipsis donare 
disposuerunt. Hec autem donatio et concessio 
intelligatur de casalibus illis que sunt ultra 
cavam Brahim versus orientem, et non de 
aliis casalibus; hoc autem concessione Boe- 
mundi principis * facio. 

Quod ut ratum et firmum habeatur, im- 
pressione nostri sigilli, anno ab Incamatione 
domini m" c" lxxviii, confirmo. 

Hujus donationis testes sunt : 

Magister Morellus ; Amelinus ; Gilo de 
Allant ; Philippus Fremillons ; Renerius ; 
Guido; Adam; Martinus. 

Hoc idem eciam Bertrandus, filius meus, et 
uxor ipsius * testantur, quorum concessione 
hoc facio. 

Au dos : De medietate Brahin, quod vo- 
catur Castellum et medietatem casalis Albot 

* Le texte est altéré en cet endroit et ne saurait être rétabli. 

' Bohémond III, prince d'Antioche. 

' £Ue s'appelait Bermonde. L'acte le plus ancien dans lequel, elle 
figure comme épouse de Bertrand Mansoer est de 1183, d'après les 
FamiUes (T outre-mer (p. 393-4). 



19 



et casalis Talaore, et medietatem Besenen, et 

medietatem casalium que sunt ultra cane que 

est inter Brahîn et Matrone, et medietate de 

Soebe. 

(Parchemin. — Scellé sur lacs de soie rouge.) 

(Arch, de Malte, Div. I, vol. 3, pièce 4g.) 

VII 
jFebr. 1 179 {inH. xj) '. 

Odo Sancti Âmancii, magi&ter humilis miliciae 
Templiy et Rogerius de Molinis, humilis minister 
Hospitalis Jherusalem, concordiam ineunt de quibus- 
dam querelis et possessionibus. — Au dos on lit 
(xiv« siècle) : « Ce efct une composition faite entre TOs- 
a.pital et le Temple de plusors fais, anno domini 
« HCX.XXIX. » — Ed. Pauli I, n« lxvi. 

(Arch. de Maltç, Div. I, vol. 3, pièce 60 *.) 

VIII 
Febr. 11 79 (ind. xjY . 

Boamûndus, princeps Ântiochenus, in executione 
concordiae supradictae inter Templi et Hospitalis 

^ L'indiction est fautive et rend la date incertaine. , 

■ Un second exemplaire de cette convention est conservé à Malte 
(Div. r, vol. 3, pièce 65). 
' L'indiction est fautive et rend la date incertaine. 

2. 
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entérinement ce que il auront dit. Et por ce 
que nos volons que totes ces choses, si com 
elles sont devisées totes ensamble et chascune 
par soi, soient tenues et mantenues fermes et 
estables, les v ans complis, lesquels v ans com- 
mencierent el mois de mai prochain passé, et 
à greignor seurté dou fait, nos avons fait faire 
cest présent previlege par Totroi et la volenté 
et le conseil de nostre dit covent, et Tavons 
fait seeler de nostre bole de plumb de la tube, 
ou la guarentie de nos frères, desquels ce 
sont les nous, c'est assavoir : 

Frère Recelins de B'ox * ; Frère Jofroiz de 
Fox ; Frère Amblarz ; Frère Arafox Gomes, 
compagnon dou maistre ; Frère Martins Sen- 
chens j Frère Gilebert Alboin. 

Ce fut fait Fan del incarnation nostre Sei- 
gneur Jhesu Crist m ce et lu, el mois 
d'octobre. 

{Arch» de Malte, Diy. /, vo/. /<$*, pièce /,) 

* Voyez plus bas^ sur le perspnnage, les n«» xxix et XXX. 



^^ -^ 
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XX 

t)fehr. 1262, Vtterbii. 

Urbanus IV prohibet ne quis rapiat vel percutiat 
servienteSy vel animalia Templariorum , seu posses- 
siones dîripiat. — « Eîs precîpue ac '. » 

{Arch. de Malte, Div. I, vol. 7, pièce 7.) 



XXI 

31 mat 1262, Acre. 

Thomas Bérard^ grand maître des Templiers, pro- 
mulgue les conditions de Taccord intervenu entre lui 
et le grand maître de PHôpital au sujet de divers biens 
à Cabor^ au Caymont, à la Fève, à Damor, en exécu- 
tion d^une sentence arbitrale. 

Nos frère Thomas Berard, par la grâce de 
Deu humble maistre de la maison de la poure 
chevalerie dou Temple, et nos le covent de 
celé meisme maison, faisons asavoir à toz 
ceaus qui sunt et serunt que cum ce fust chose 
que nos ledit maistre et ledit covent, d'un 



* Dans le Bullarium Ruàéum (div. vn), la même bulle figure à la 
date du 6 février 1262 et du 9 février 1264 (f. 124 recto-verso). 
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assent et d'une volenté, por le profit et le repos 
de la crestienté et proprement dou reyaume 
de Jérusalem et de nos et de nostre maison, por 
abatre les çontens qui ont esté de nos à la mai- 
son del Hospital de saint Johan de Jérusalem, 
et por escHiver ceaus que avenir y peussent ; 
noS^ fussiens compromis en Tenorable père 
frère Thomas, de Tordene des Prescheors, par 
la grâce de Deu evesque de Bethléem et 
légat de Tapostolial siège \ et en frère Herte- 
man de Helderong *, grant comandeor de la 
maison del Hospital de Nostre Dame des Ale- 
mans ou reyaume de Jérusalem et tenant leu 
de maistre, et en messire Jofirei de Sergines *, 
sehesehal et bail dou reyaume de Jérusalem, et 
en m*esire Guillaume, seignor douBoutron*, et 
cohestable doudit royaume, si cum en arbitres, 
afbitrans, arbitreors et amiables compositors 
haut et bas de toutes quereles, contens et 
discordes et questions que nos aviens ou 
aveir poions â là dite maison del Hospital, 
nos, le desus nomé maistre et le covent dou 



' Frère Thomas de Lentino, de l'Ordre des Frères Prêcheurs. Voir 
Ducange {Familles tC outre-mer , p. 788), qui ne donne que peu de 
détails sur ce personnage. 

' ' Familles d' outre-mer, p. 905. 

* Familles tPouirê-mer, p. 617. 

* Familles d* outre-mer, p. 259. 
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Temple, d'un assent et d'une volenté, por nos 
et por noz successors tenant et porsivant le dit 
des arbitres desus motis, qi^itons et renun- 
cions à vos firere Hugue Revel, honorable 
maistre de la sainte maison del Hospital de 

• 

saint Johan de Jérusalem, et à vos le covent 
de ladite maison del Hospital, recevant, por 
vos et por voz successors toz drois, toutes 
raisons, actions, seignories et dreitures que 
nos avons ou aveir poions par quelque raiison 
et ocheison que ce soit au casai qui est apelez 

Cabor, lequel siet en la diocèse d'Acre, ou 

• 

toutes ses apartenances, ses possessions, ses 
teneures et ses raisons et ses dreitures, quels 
qu'eles soient, et en quel leu que eles soient. 
Et ceste devant-dite quitance et renumcia- 
cion, si cum il est dessus devisé, faisons nos 
le desus nomé maistre et covent dou Temple 
à vos, le desus dit maistre et CQvent del Hos*- 
pital por ce que vos ledit maistre et ledit 
covent del Hospital quités à nos le4it maistre 
et ledit covent dou Temple età noz succes- 
sors toz drois, toutes raisons, actions, .sei- 
gnories et dreitures que vos avié ou avèir 
poez, par quelque raison et ocheison que 
ce soit, au Caymont et à la seignorie dou 

Caymont, et au casai qui est apelez la Feye, 

• 3 ■ • ' 
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catum ; tandem, mediantibus bonis vins, de 
consensu utriusque partis ad infrascriptam 
pacem et concordiam devenerunt, videlicet 
quod magister et fratres Templi babeant 
potestatem retinendi aquam que est supra; 
molendina ipsorum, in. tantuxn quod possit 
ascendere usque ad signaculum quod est fac- 
tum in molendinis Hospitalisa etsivoluut eam 
pennittere uberius disçurrere, hoc sit in 
eorum beneplacito voluntatis. Et si contin- 
geret quod opère ipsoruna aqua prefata traps-r 
iret sijg^culupi memoratunii ipsi ad requisi* 
tioneuL Hospitalis hoc debent siiie dilatione . 
aliqua emendare. Et si fortassis per phiviam . 
yçl per tumedinem fluminis aqua excresceret 
nxemorata, ex hoc Tqmplarii in aJtLqi^o noQ 
tenentur* , Magirter vero Hospitalis et fratres, . 
Templariis prow?enmt quQd ipsi prp malo 
TewpU . non . retÎQebui^t aquam,. n.ec ipsam 
dimittent uno ictu iiisimi^l discur):ere pro 
malo seu dampno ipsius domuS; TempU. Utra- 
que vero domua, tam Templi qu^un Hospi- . 
talis, habeat plenariam potestatem ducendi de . 
Accon libère barchas suas usque ad reclusam^ 
molendinorum Templi, et ibidem Hospitalarii . 
possint exhonerare quidquid illuc veherint 
et honerare in barcha ipsorum quam bibçe- 
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rint supra prenomînatam reclusaxn, causa 
eundi et veniendi libère usque ad propria 
molendina ; hoc sane intellecto quod Hospi- 
talariî possint habere a prenomînata reclusa 
inferius unam barcham et superius alîam bar- 
cham, et in aqua eorum, si voluerint, possint 
habere plures, ita quidem quod si, occasione 
barcharum Hospitalis, in reclusa Templi 
dampnum aliquod fuerit irrogatum, domus 
Hospitalis illud dampnum debeat resarcire. 
Neutra vero domorum débet aliquid opus vel 
aliquid alîud fetcere, propter quod barche pre- 
dicte eundi et veniendi libère possint amittere 
cursum suum, eo modo quo superius est 
expressum. Et si Templarii voluerint elevare 
ripas fluminis in terra Hospitalis, possint eas 
ubi alte sufficienter non fuerint elevare, sci- 
licet usque ad punctum signaculi prelibati. 

' Incujusreitestitnonium, ad etemam memo- 
riam retineridera, ambe partes presentem pagi- 
nam scribifecerunt et sigillîs propriis sigillari, 
rogantes venerabîles patres H[ugonem], Na- 
zarenum archiepiscopum, et R [adulphum], 
Aceonensem episcopum , et nobilem virum 
O [donein], comestabulum regni Jerosolimi- 
taiii, quod hanc eamdem paginam suorum 
sigîllonim munîmine roborarent, qui ad îpsa- 
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Les témoins sont les mêmes que ceux de Tacte pré- 
cédent. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 1 8, pièce 3.J 



XXIII 

1% de délier 1262, Acre. 

Le même promulgue un autre accord intervenu 
entre lui et THôpital. 

Il s^agit du même arbitrage que celui qui a donné 
naissance aux précédentes conventions. L^accord porte 
sur la propriété du casai d'Alme, que les Templiers 
avaient échangé à Jean de Montfort, seigneur de Toron, 
et que l'Hôpital revendiquait. Ceux-ci, pour rétablir 
Punion entre les deux ordres, rendent le casai au sei- 
gneur de Toron et reprennent les biens qu'ils lui 
avaient donnés en échange, en attendant Pissue du 
procès intenté par THôpital audit seigneur de Toron. 
Il est en outre convenu que si le casai est attribué à 
THôpital, il le cédera aux Templiers et prendra en 
échange les biens qui avaient été donnés par eux à 
Jean de Montfort. 

Voici les téinoins qui concourent à cet acte : 

(( Frère Guillaume de Malay^ maréchal; Frère Guil- 
laume de Montignane, grand commandeur; Frère 
Gonsalve Martin, commandeur d'Acre; Frère Gérart 
de Bargues, commandeur des chevaliers; Frère Hervé 
de Lyon, turcoplier; Frère Pierre de Cayres, et frère 
Guy d'Aubon, noz compaignons; Frère Bienvenu, 
trésorier, et plusors autres frères de nostre maison. » 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 18, pièce 4.) 
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XXIV 

19 déc. 1262, Acre. 

Sentence arbitrale et accord intervenu entre le Temple 
et l'Hôpital. 

, I^s trois arbitres qui figurent dans Taccord du 
3i mai 1262 rendent leur décision relativement aux 
moulins de Doc et de Ricordane. Ils réglementent les 
eaux et les droits [des deux parties de les retenir. — 
Ed. Pauli, I, n» cxlii. 

(Original perdu. — Arch. de Malte, Div. I, 
vol. 7, pièce 10.) 



XXV 

19 mart. 1265, Perusn. 

Clemens I Vcardinali SanctasCeciliae, legato ', mandat 
se exemisse a decîmis in Francia fratres militiae Tem- 
pli, Hospitalîs et S. Marias Theutonicorum. — a Fc- 
lîcis recordîatîonis Urbanus*. » 

(Arch. de Malte» Div. I, vol. 10, pièce ij,) 



> Simon, cardinal-prêtre du titre de Sainte-Cécile, légat aposto- 
lique 

^ Cette bulle est également transcrite dans un BuUaire des ar- 
chives de Malte qui porte la cote suivante : div. vn, vol. 1130, 
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XXVI 

22 apr. 1265, PerusU. 

Clemens IV abbati S. Guillermî de Desertis, Lodo- 
vensis dîocesis, mandat Qt revocet concessiones factas 
per domos Templi in Provincia et alienationes bono- 
rutn.u Pervenitadaudîentiam. » 

(Arch, de Malte^ Div. I, vol. 10, pièce 18.) 



XXVII 

^jun. 1265, Perusit. 

Clemens IV prohibet ne ab aliquo in Tempkrios 
excommunicationis vel interdicti sententia promul- 
getur. — «Cum dilecti filii. w 

(Arch, de Malte, Div. I, vol. 10, pièce 25, ï 



XXVIII 
i^jun. 1 26 5y Perusu. 

Clemens IV abbati S. Saturnin! Tholosani mandat 
ut faciat observare sententîam excommunicationis 
ab ipso contra fratres Pacis et Fidei, Auxitanensis dîo- 
cesis, latam, quia comparere contumaciter denegarunt 



mosi 
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in lite a fratribus Hospitalis Tholosani et a fratribus 
Templi de Borderiis in Guasconia super Castro de 
Manseto communiter contra eos facta. — a Sua nobis 
dilecti. » 

(Arch. de Malte, Div, I, vol. lo, pièce 24,) 



XXIX 

i^sept 1270, Avintone. 

Electionem sepulturas, a Petro de Militia in cimi- 
terio Templi Sancti Egidii iaaam, frater Lambertus, 
nomine domini Roncelini^ magistri domorum militiae 
Templi in Provincia, ratificat. 

Notum sit omnibus quod anno domini 
MCCLXX, scilicet 11 idus septembris, existen- 
tibus dominis civitatis Avinionensis, domino 
Alfonso, Dei gratia comité Tholose et mar- 
chione Provincie ^, et domino Karolo, eadem 
gratia comité et marchione Provincie et comité 
Fulcalquerii ^, ego Petrus de Militia, eger cor- 
pore, in bona mentis mee valitudine existens, 
relinquo, oflFero et dono tibi fratri Lamberto, 
Templario et camerario domus militiae Templi 
Sancti Egidii, presenti et recipienti nomine 



' Alphonse de Poitiers, frère de saint Louis. 
^ Charles d'Anjoii, frère d« saint Louis. 
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dicte domus, corpud meum sepeliendum tem- 
pore mortis mee in cimiterio dicte domus, 
ponendo manus meas infra manus tuas. Et, ne 
contra hoc veniam aliqua ratione vel jure, bona 
fide et sine doloper soUempnem stipulationem 
tibi promitto et super sancta Dei Evaûgelia a 
me corporaliter tacta tibi juro, renuncians in 
predictis oxnni juri omnique ratiom quo vel 
qua contra venire possem. Et ego frater Lam- 
bertus predictus, iu nomine Domini nostri 
Jehsu Christi et gloriose béate Marie, matris 
ejusdem, et nomine domini Roncelini, ma- 
gistri domorum miUt^e Jempli in Provincia \ 
et pro ipso te dictum Petrum de Militia 
per manuum tuarumappîehensione recipio in 
omnibus bonis temporalibus et spiritualibus 
dicte domus, et éoïpus tuum teinpore mortis 
tue sollempnitet sepeliendum in cimiterio 
dicte domus. Eaçt^m fuitHocAvinionein stari 
dicti P^tri de Militia. » 

Testes afiuertint présentes : DomiiBus 
Johannes, prior domus sancti Benedicti/ — 
Bertranno de Cavismontibus. — Frater Guil- 
laume Clarius de Mari, et frater Petrus Gar- 
nerius, Templarii. — Raimundus Clarius. 

V 

* Roscelin de Fos. Voir phn haut ja9 XJK» et plut ba^ Ji? xxx. 
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Et ego Petrus Carreria, Avinionensis nota- 
rius, qui predictis omnibus presens interfui, 
et mandate dictarum partium hanc cartam 
scripsi, buUavî et signavi '. 

(Parchemin. Charte-partie. Les lettres de 
r alphabet, de ^ à\ sont placées perpendicu- 
lairement aux lignes de' la charte, au bord 
gauche de l'acte.) 

(Arch, de Malte, Div. /, vol. i8, pièce 7.) 



XXX 

* 

14 ûct. 1 374, Ijugduni. 

Gfregorius X mugistrum et fratres doinus miliciae 
Templi exiniit; a preçtatione decimarum nuper in 
concilie generali pro.liberatione terras sanctae edicta- 
rum. — « Ipsa nos côgît. » — Ed. Potthast, n" 20942. 

(Ex transsumpto Raymundi, Lodoyiensis episcopi% 
: ad requi^itionem RoQssolini d^ Fo»,. qiagistri domorum 
Templi in Provincia, 3 jan. 1 274, 

(Arch. de Maltej Div, I, vol. 12, pièce 77 bis,) 



1 Le seiog manuel du noiairei représente trois losanges concen- 
triques. La plume, en le traçant d'un seul trait, a formé une boucle 
à chacun des angles du losange, en sorte que l'aspect général est 
celui de deux 8 entrelacés. 

'Rs^rmo&d lli Aitulphe ti^3*79)v 
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XXXI 

13 mars 1275, Lugduni. 

Gregorius X magistro et fratribu^ Hospitalîs Jeroso 
limitani mandat accordum înter Templi et Hospitalis 
S. Marias Theutonicorum fratres de componendis con- 
troversiis factum, a se confirmatum fuisse. — « Cum 
a nobis. » — Ed. Pauli, I, boUa xiv, page 279; et 
Potthast, n« 2100. 

(Arch, de Malte, Dîv. I, vol. 12, pièce 16,) 



XXXII 

2^ nov. 1278, Romœ, apud S. Petrum. 

Nîcolaus III magistro et fratribus Templi concedit ut 
in parrochiis ecclesiarum suarum novalium quoque 
décimas percîpiant. — a Cum a nobis. » 

(Arch de Malte, DW, I, vol, 14, pièce 8,) 



XXXIII 

I 

14 août 1289, Molits. 

Frère Elîe Amanieu, commandeur du Temple de 
Bordeaux et de toutes les maisons du Temple en Gas- 
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cogne, afferme diverses terres dépendant de la com- 
manderie de Moliez. 

Conegude cause sic à toz acidz qui la pré- 
sent lettre veiran que nos fray Helies 

Amaniu, caperan comendador de la mayson 
dou Temple de Bordeu de Jherusalem et de 
totesles autres maysons de Guascoyne qui son 

dou Temple, per nostre agradable e del 

nostre voluntat, per nos e per nostres suc- 
cessors hauem affiuat à Guiraut de la Perade 
e asses [hers] e à son ordeinh tôt le casau que 
lodit Guiraut tin à le Queusejrre deu Temple 
e tote Fautre terre de Massanges deu Temple 
qui mau deudit casau, in tau mane3nre que lo 
dit Guiraut et sons hers et son ordeinh qui lo 
dit casau ni la dicte terre ab sas aperthienses 
tieran ni possediran nos deuen dar e pagar de 
fiu II ss. de Morlas et x' garie, pagadeys lo 
dit fiu totes sen Martins, an per an, à la nostre 
mayson deu Temple de Molieiz. Es assaber 
que lodit Guiraut e ses hers han pris ladite 
terre hen fiu, au for e a le costume de Marencin ; 
e nos dit fray Helies a^enz'promes e autreyat 
audit Guiraut et à ses hers e à son ordeinh per 
nos e per nostre successors qui seran per 
temps, que nos lo thieram la dite terre bone 
e ferme e estable inperdurablemens , lodit 
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Guraut e sous hers pagan lodit fiu, cum sub- 
dic es. 

Tesmons son de queste cause : En Dôme- 
njon de TEsbay, caperan in aquest temps de 
Molîeiz ; Domenjon dou Traut ; Vidau dou 
Pin trapenadant (?) d'Ax; Laurens de Cau- 
royre, régnant Hadoard, rey d'Anglaterre, 
A de Viele*, abesque d'Ax. 

In testîmoniatge de vertat nos dit fray 
Helies hauem dade audit Guiraut e à sos 
hers la présent lettre sagerade deu nostre 
saget. 

Dade à Moliez, lo dilus prosiman dauant 
l'ànnundîation béate Virginis Marie, anno 
dôittini M'* c& octoagesimo nbno. 

(Vidimus de 1371 du viguier général de 
révêque de Dapc.) , . 

f ' tArek^ de Malte, Div. l, vol; ip,. pièce r.) 



XXXIV 

31 août 1290. 

Le mémç, institué^ par acte du 3i mai 1288, pro>- 
cureur de frire Guillaume Ucher, visiteur de^ maisons 

* ' Arnaut de Viéîé. 
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du Temple en France et en Angleterre, afferme la 
maison de Caumont pour six ans à Ar. Arremon sous 
certaines conditions. 

Conegude cause sie qu'en fray Helies 
Amaniu, comanday de las mayzons de la 
cauare3rrie deu Temple en Guascombe, pro- 
curador generau deu fray Gaufrer Ucher, 
generau visitedor dç les maysons deu Temple 
en los règnes de France e d'Anglaterre, 
segunt que a mi semblant ère que ère conti- 
nut en letre sagerade deu saget deu dit en 
fray Gaufre Ucher, le ténor de la quau ère 
tau e assi comense : 

« Universis présentes litteras inspecturis 
« frater Gaufridus de Ucherio, domorum 
« militie Templi in regnîs Francie et Anglie 
« generalis ac humilis visitator, salutem in 
« Domino. Noveritis quod, de fratrum nos- 
< trorum consilio et assensn/ fratrem Heliàm 
« Amaneiu, preceptorem domorum nostrarum 
« Burdegalis et de Vasconia, facimus^ consti- 
« tuimus, et ordinamus generalem procura- 
<: torem nostrum, sindicum et actorem in 
« omnibus causis et negociis quas vel que nos 
« vel fratres nostri movmmus fsicj^ movemus 
« seu moturi sumus, habemus seu habituri su- 
« mus, tam agendo quam defendendo contra 
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« quascumque personas, tam ecclesiasticas 
« quam etiam seculares, coram quibuscumque 
« judicibus ordinariis, extraordinariis, delega- 
« tis, subdelegatis, arbitrîs arbitratoribus, regi- 
« bus, principibus, coinitîbus, vîcecomitibus, 
« baronibus, ballivis, senescallis, prepositis, 
« conservatoribus, et aliis quibuscumque ; 
« dantes et concedentes eidem procuratori, 
« nostro et fratrum nostrorum nomine, ple- 
« nam et liberam potestatem et spéciale man- 

« datum... etç In quorum omnium, etc 

« Datum apud Ensonnon (?), in celebra- 
« tione capituli nostri Aquitanensis, die lune 
« post quindenam pentechostes, anno domini 

« M. ce. LXXXVIII K » 

Per si e per totz saus successors, de voluntat 
e d'autrey e exprès consentiment deu frair 
Jaufrer Coroter, tient loc de le mayson de le 
Torte ; deu fray Seguin d' Arrambert, tient loc 
de Gruer ; deu fray Ar. Guillem de Linxe, frav 
deu Temple; ha enfeuatà [Arnaud Ar] remont, 
calonge d'Ax et à sons hers e à son ordeinh 
tote le mayson aperade deu Temple de Ca- 

mon, terras, bestes lanee, pratz, aygues 

maysons, desmes, hongs, e totes autres. 

^ 31 mai 128S. 



«:^ 
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causes, quaus quessien e ons quessien, e 
[quan ques] sien, qui a le dite mayson de 

Camon aparthien aparthienses, le quau 

mayson es en Tabescat Dax, de queste pro- 
sman feste de santa Marie Magdalene, qui 

passade es en vi ans. per c. s. de Mor- 

lanx, de assantament que lodit n' Arnaud 
Arremon e sons hers e son ordeinh ne deu 
dar audit comanday e assons successors o à 
son man, toz ans, an par an, lo die de sent 
Martin d'iuern, datz tremes à le Torte. E per 
xxii libres de Morlans que lodit comandair 
e frais recon [ogujeron que lo dit n'Ar. Arre- 
mon ha mes en les obres de ledite mayson à 
esguart de lor. E lodit comanday deu Ion 

portar bone e ferme guarenthie enuers 

tôt lodit termi. E d'asso ha obligat totz les 
beys de las maysons deu Temple en Guas 
coinhe ab lors aparthiences. E es assaber que 
si Dius faze sen comandament deudit n'Ar. 
Airemon dedens lo temps deus vi ans, e 
lo medix nAr. Airemon haue fejrt obres 
en ledite mayson o feyt fejo-e, [lo] medix 
comandair o sons successors ac deuen en- 
mehdar à Fordeinh deu dit n'Ar. Arremon. 
E per arreson de les xxii libres messes en les 
dites obres per lo gaudiment que deu 
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tier dou temps que armayr deus vi ans. E 
lodit n'Ar. Arremon deu tier per fray deu 

Temple de Camon, e far messions cum es 

de vestir e deminjar e de caussar. E es assa- 
ber que quan ome vienra au termi deus diz 
VI ans, lodit n'Ar. Airemon... deu arremaner 
sont e quitis e desembargat de tôt embarc 
deu son temps, siheiz (?) que. noy pusque 
arrey domanàr per obres que agosse feytes 
[de las] dites xxii libres messes en les obres. 

Actum fuit die exitus augusti, anno do- 
mini M* ce* xc% régnante Euddoard rey d'An- 
glaterre, Ar. [naut], abesque d'Àx Se- 
guin, mayre. — Testimonis son : en Guiraut 
Diuarte, caperan de Sent Perre deu Vie ; Jo- 
han dou Sens, clerc ; en Pes de Loran ; n'Ar. 
de Sent M Firbent; en Vidau de Marqz. 

Et magister Johannes de Medulto, quon- 
dam notarius civitatis Aquensis, qui hoc pre- 
sens publicum instrumentum retinuit et in 
suo registre conservavit. 

fVidimus de 1371 du viguier général de 
Vévéché de Dax.) 

(Arch. de Malte, Div. I, vol, i g, pièce i.) 
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XXXV 

2 maii 131 2, Viennœ. 

Clemens V confirmât donationém bonorum inilitias 
Templi factam Hospîtalî. — a Ad provîdam Christî. » 
— Ed. Pauli, II, n* xxii. 

Quam quidem bullam, mutatis mutandis, ad epi- 
scopos et canonicos diversarum ecclesiarum directam 
repetît. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 10, 
pièces 4j, Sa, S 4, 58,) 



XXXVI 

16 maii 13 12, Liber oni, Valentinensis 

diocesis. 

Clemens V de expeditione bonorum quondam Tem- 
pli Hospitali concessorum in regnis Castellae, Arago* 
num, Portugaliœ et Majoricarum scribit. — a Nuper 
in generali. » — Ed. Pauli, II, n» xxiv, ex bulla du- 
cibus... Alemaniae directa. 
Quam quidam buUam, sub eadem data, repetit : 
Ludovico, régi Navarrae; Ducibus, etc., Navarrœ; 
Archiepiscopîs, etc., Franciae ; Episcopo Leodiensi ; Du- 
cibus, etc., Alamanias; Régi Daciae; Ducibus, etc., Da- 
ciae; Archiepiscopis, etc., Daciae; Ducibus, etc., Nor- 
wegiae; Archiepiscopis, etc., Norwegiae; Régi Swetiae; 

4 
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XXXI 

13 mars 1275, Lugdunt. 

Gregorîus X magistro et fratribus Hospitalis Jeroso- 
limitani mandat accordum înter Templi et Hospitalis 
S. Marias Theutonicorum fratres de componendis coa- 
troversiis factum, a se confirmatum fuisse. — a Cum 
a nobis. » — Ed. Pauli, I, boUa xiv, page 279; et 
Potthast, n* 2100. 

(Arch, de Malte, Div. I, vol. 12, pièce 16,) 



XXXII 

2T nov. 1278, Romœ, apud S. Petrum. 

Nîcolaus III magistro et fratribus Templi concedit ut 
in parrocliiis ecclesianim suarum novalium quoque 
décimas percipiant. — a Cum a nobis. » 

(Arch de Malte, Div, I, vol. 14, pièce 8.) 



XXXIII 
14 août 1289, Molits. 

Frère Elie Amanieu, commandeur du Temple de 
Bordeaux et de toutes les maisons du Temple en Gas- 
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cogne, afferme diverses terres dépendant de la com- 
manderie de Moliez. 

Conegude cause sic à toz acidz qui la pré- 
sent lettre veiran que nos fray Helies 

Amaniu, caperan comendador de la mayson 
dou Temple de Bordeu de Jherusalem et de 
totes les autres maysons de Guascoyne qui son 
dou Temple, per nostre agradable..... e del 
nostre voluntat, per nos e per nostres suc- 
cessors hauem afBuat à Guiraut de la Perade 
e asses [hers] e à son ordeinh tôt le casau que 
lodit Guiraut tin à le Queuseyre deu Temple 
e tote l'autre terre de Massanges deu Temple 
qui mau deudit casau, in tau manejn-e que lo 
dit Guiraut et sons hers et son ordeinh qui lo 
dit casau ni la dicte terre ab sas aperthienses 
tieran ni possediran nos deuen dar e pagar de 
fin II ss. de Morlas et i' garie, pagadeys lo 
dit fin totes sen Martins, an per an, à la nostre 
mayson deu Temple de Molieiz. Es assaber 
que lodit Guiraut e ses hers han pris ladite 
terre henfiu, au for e aie costume de Marencin ; 
e nos dit fray Heliès avenz'promes e autreyat 
audit Guiraut et à ses hers e à son ordeinh per 
nos e per nostre successors qui seran per 
temps, que nos lo thieram la dite terre bone 
e ferme e estable inperdurablemens , lodit 
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Guraut e sous hers pagan lodit fiu, cum sub- 
dic es. 

Tesmons son de queste cause : En Dome- 
njon de TEsbay, caperan in aquest temps de 
Molieiz ; Domenjon dou Traut ; Vidau dou 
Pin trapenadant'(?) d'Ax; Laurens de Cau- 
royre, régnant Hadoard, rey d'Anglaterre, 
A de Viele *, abesque d'Ax. 

In testimoniatge de vertat nos dit fray 
Helies hauem dade audit Guiraut e à sos 
hers la présent lettre sagerade deu nostre 
saget. 

Dade à Moliez, lo dilus prosiman dauant 
l'annundation béate Virginis Marie, anno 
doitiini M* c& octoa^esimo nono. 

fVtdimus de .1371 du viguier général de 
Vévéque de Da^.J . 

' ; (Arek. ûe Malte, Divs /, vol. j g,, pièce r.) 



XXXIV 



31 août 1290. 



-,' 



Le même, institué^ par acte du 3i mai 1288, pro^ 
çureur de frire Guillaume Uchef| visiteur <le^maisoi|s 

' Araaut de Viéîe. 
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du Temple en France et en Angleterre, afferme la 
maison de Caumont pour six ans à Ar. Arremon sous 
certaines conditions. 

Gonegude cause sie qu'en fray Helies 
Amaniu, comanday de las mayzons de la 
cauareyrie deu Temple en Guascombe, pro- 
curador generau deu fray Gaufrer Ucher, 
generau visitedor dç les maysons deu Tenaple 
en les règnes de France e d'Anglaterre, 
segunt que a mi semblant ère que ère conti- 
nu! en letre sagerade deu saget deu dit en 
fray Gaufre Ucher, le ténor de la quau ère 
tau e assi comense : 

« Universis présentes litteras inspecturis 
« frater Gaufridus de Ucherio, domorum 
« militie Templi in regnis Francie et Anglie 
« generalîs âc humilis visîtator, salutem in 
« Domino. Noveritis quod, de fratrum nos- 
c trorum consilio et assensn, fratrem Heliàm 
« Amaneiu, preceptorem domorum nostrarum 
c Burdegalis et de Vasconia, facimus^ consti- 
« tuimus, et ordinamus generalem procura- 
<: torem nostrum, sindicum et actorem in 
« omnibus causis et negociis quas vel que nos 
« vel fratres nostri movuîmus (sic)^ movemus 
« seu moturi sumus, habemus seu habituri su- 
<^' mus, tam agendo quam defendendo contra 
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« quascumque personas, tam ecclesiasticas 
<c quam etiam seculares, coram quibuscumque 
« judicibus ordinarîis, extraordinariis, delega- 
« tis,subdelegatis,arbitrisarbitratoribus,regi- 
<c bus, principibus, comitibus, vicecomitibus, 
^ baronîbus, balKvis, senescallis, prepositis, 
« conservatoribus, et aliis quibuscumque ; 
« dantes et concedentes eidem procuratori, 
« nostro et fratnim nostrorum nomine, ple- 
« nam et liberam potestatem et spéciale man- 

« datum... etc In quorum omnium, etc 

<s Datum apud Ensonnon (?), in celebra- 
« tione capituli nostri Aquitanensis, die lune 
« post quindenam pentechostes, anno domini 

« M. ce. LXXXVIII \ » 

Per si e per totz sans successors, de voluntat 
e d'autrey e exprès consentiment deu frair 
Jaufrer Coroter, tient loc de le mayson de le 
Torte ; deu fray Seguin d' Arrambert, tient loc 
de Gruer ; deu fray Ar. Guillem de Linxe, fray 
deu Temple; ha enfeuat à [Arnaud Ar] remont, 
calonge d'Ax et à sons hers e à son ordeinh 
tote le mayson aperade deu Temple de Ca- 

mon, terras, bestes lanee, pratz, aygues 

maysons, desmes, hongs, e totes autres. 

* 31 mai 1288. 
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causes, quaus quessien e ons quessien, e 
[quan ques] sien, qui a le dite mayson de 

Camon aparthien aparthienses, le quau 

mayson es en Tabescat Dax, de queste pro- 
sman feste de santa Marie Magdalene, qui 

passade es en vi ans. per c. s. de Mor- 

lanx, de assantament que lodit n' Arnaud 
Arremon e sons hers e son ordeinh ne deu 
dar audit comanday e assons successors o à 
son man, toz ans, an par an, lo die de sent 
Martin d'iuern, datz tremes à le Torte. E per 
xxii libres de Morlans que lodit comandair 
e frais recon [ogu] eron que lo dit n'Ar. Arre- 
mon ha mes en les obres de ledite mayson à 
esguart de lor. E lodit comanday deu Ion 

portar bone e ferme guarenthie enuers 

tôt lodit termi. E d'asso ha obligat totz les 
beys de las maysons deu Temple en Guas 
coinhe ab lors aparthiences. E es assaber que 
si Dius faze sen çomandament deudit n'Ar. 
Airemon dedens lo temps deus vi ans, e 
lo medix nAr. Airemon haue feyt obres 
eh ledite mayson o feyt feyre, [lo] medix 
comandair o sons successors ac deuen en- 
mendar à Tordeinh deu dit n'Ar. Arremon. 
E per arreson de les xxii libres messes en les 
dites obres per lo gaudiment que deu 
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monasterii Psalmodiensis, Nemausensis diocesis, man- 
dat ut inducant fratres Hospitalis in possessionembono* 
rum Templariorum in xegnis Castellae et Legionis. — 
a Inter curas innumeras. n 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 7, pièce 16.) 



XLII 

7 nov. 1366, Avini&ne^ 

Guillelmus, monasterii Psalmodiensis abbas, ad 
Petrum, Castellœ et Legionis reg^m ', executcnrias lit- 
teras dirigit, quibus eum monet ut infra duos menses 
fratres Hospitalis, secundum tenorem apostolicarum 
litterarum in extenso insertarum, in possessionem' 
bonorum Templariorum in regnis suis inducat. 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. 7, pièce ly.) 



XLIII 
19 matt 1387, Avmwne. 

Clemens VII episcopo Vicensi et praeposito S. Desi- 
derii Avinionensis, ac sacristaeCesarangustanas ecclesias 
confirmât permutationem bonorum quae erant quon- 



» Don Pèdre IV. 

> La bulle papale insérée ici est celle d'Urbain V, du 24 sep- 
tembre 1366, îni/r curas innumeras, dont nous avons donné l'ana- 
lyse plus haut. ' ' - 



_«^^M*^ 



I 
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dam Templi in Hispaniis cum aliis bonis ordinum 
S. Jacobi et de Calatrava . — « Excelsius super omnes. » 

(Arch. de Malte, Dîv. I, vol. xi, pièce 6i.) 



XLIV 

19 man 1387, Avintone. 

Clemens VII supradictam permutationem ad per- 
petuam rei memoriam confirmât. — « Cupientes ut 
illa. )> 

(Arch. de Malte, Div. /, vol. 11, pièce 61.) 



XLV 
2<)/e6r. 1383, Avinione. 

Clemens VII eadem ac sub data 19 madii iSSy 
(n» xnv) de permutatibne terrarum quondam Templi 
scribit. — a Dudum felicis recordacionis. » 

(Arch. de Malte, Div. I, vol. ii, pièce 63.) 
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Th. Lindner, étades sur la diplomatique de l'empereur Charles IV et de 
ses successeurs, p. 229 à 245.— Fr. Mares, essais de soulèvement des popu- 
lations chrétiennes en Turquie, de 1625 à 1646, p. 246 à 300. — J. Ficker, 
examen de quelques points de l'histoire de TEmpire au xm« siècle : la 
médiation des princes allemands entre le pape et l'empereur, les con- 
ciles provinciaux de Mayence en 1239 et 1243, les prétendues campagnes 
du roi Conrad en 1251, le second mariage de Manfred et l'anonyme de 
Trani, p. 337 à 368. — A. Busson, la Vita Heinrici imperatoris^ p. 386 
à 391. — H.-M. Schuster, essais sur l'interprétation du Sachsmspiegel 
(Miroir de Saxe), p. 392 à 407. — Fr. Wickhoé, la place de l'antique 
dans le développement de l'art de Michel-Ange, p. 408 à 435. — 0. Red- 
lich, l'historiographie autrichienne jusqu'à la fin du xni« siècle, p. 497 
à 538. — O. V. Zallinger, le ban du roi, selon le Sachsenspiegel (critique 
et réfutation d'une publication de M. G. Meyer, Die Verleihung des 
Koenigsbannes, etc., Jena, 1881), p. 539 à 564. 

Courtes notes : J. Ficker, sur la date d'une pièce publiée dans TiTû-* 
toria diplomaHca Friderid II de Huillard-BréhoUes, t. Y, p. 1209 (ingé- 
nieuse explication d'une anomalie singulière), p. 103 ; H. v. Zeissberg, 
sur Thietmar de Mersebourg, 1. Vil, c. 5-8, p. 109 ; Fr. Wieser, lettre 
de Kepler sur la nouvelle étoile d'Ophiuchus, 1604, p. 115 ; W. Sickel, 
État et confédération (à propos de l'ouvrage de M. de Sybel, Entstehung 
des deutschen Koenigthums)^ p. 301 ; E. Winkelmann, prière pour Con- 
radin, 1267, tirée d'un manuscrit de Munich (lat. 6040, p. 89), p. 303 ; 
J. Ficker, chartes de Gueldre conservées aux archives de Munich, 
p. 304 ; J. Ficker, témoins absents dans les chartes des rois de Gastille, 
p. 436; C. Gipolla, Charles IV à Mantoue, 1354-1355, nouveaux docu- 
ments tirés des archives de Venise, p. 438 ; A. KÂrolyi, sur l'introduc- 
tion du calendrier grégorien en Hongrie, p. 628 ; L. Pastor, lettre inédite 
de fra Felice Peretti (Sixte V) au cardinal Sirlet, 1565, p. 635. 

Parmi les articles de bibliographie, je signalerai seulement les 
comptes rendus de deux brochures extraites l'une et l'autre du 
tome XLII de la Bibliothèqiie de l'École des cfiartes : mon mémoire sur 
la Frontière d'Empire dans VArgonne (article de M. 0. v. Zallinger, 
p. 468) et VÉtude sur le rythine des bulles pontificales de M. Valois 
(article de M. Ealtenbrunner, p. 649). Dans le premier de ces articles, 
M. de Zallinger propose une solution plausible d une difficulté que 
j'avais dû indiquer sans la résoudre, au sujet d'un droit perçu par des 
souverains allemands sur les Églises de l'Empire et appelé vingtième 
{Bibliothèque de l'École des chartes, t. XLU, p. 395, première partie de la 
note 2). Julien Havet. 

Documents concernant les templiers^ extraits des archives de Malte, 
par J. Delayille Le Roulx. Paris, Pion, 4882. In-8°, 53 pages. 

Tous ceux qui s'intéressent à l'histoire de J'Orient latin ont déploré 
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Guillaume de Hollande, roi des Romains, 689 ; Hildebert de Lavardin, 
628 ; sainte Hildegarde, 656 ; Innoœnt m, 679 ; Innocent IV, 567 ; 
Th. James, 590; Jean de France, 695; Louis le Débonnaire, 557; 
Louis IX, 629, 635 ; Marsile de Padoue, 637 ; Moniot, 658 ; Philippe 
Auguste, 671 ; Quicherat, 618; Richard Cœur-de-Lion, 671 ; Tell, 661 ; 
Vital, abbé de Savigny, 696. 

GÉooRApmE, TOPOQRAPmE, 592, 617, 634, 645, 698. 

Droft, 606, 644, 665. 

Institutions. — Pouvoir souverain, 562, 699. — Finances, 576. — 
Armées, 610. — Municipalités, 626, 630, 646. — Établissements hos- 
pitaliers, 572, 657. — Établissements d'instruction, 558, 581, 616, 642. 

Relioions. — Catholicisme, 585, 656, 677 ; papauté, 565, 567, 679 ; 
diocèses, 659; paroisses, 653; ordres, 640; monastères, 574, 579, 586, 
589, 600, 604, 613, 623, 625, 629, 631, 643, 690, 696, 700. — Gatha- 
risme, 596. 

Arghéoloqie, 570, 585. — Architecture : édifices civils et militaires, 
564, 580, 603, 619, 621, 652, 691, 697 ; édifices religieux, 556, 575, 608, 
638, 667, 687, 694. — Sculpture, 620. — Peinture, 561, 608, 692. — 
Mobilier, 577, 602, 632. — Sphragistique, 598. — Numismatique, 627, 
651. — Musique, 607, 693. 

Langues et uttérâtures, 636. — Hébreu, 588. — Latin, 628, 656, 
681. — Langues romanes : français, 559, 591, 593, 615, 634, 635, 639, 
648, 658, 671, 673; itaUen, 554, 641, 668, 675 ; portugais, 553; proven- 
çal, 568, 594, 646. — Langues celtiques, 614, 647. — Langues germa- 
niques, 676, 680, 682, 683. 

SOMMAIRE GÉOGRAPfflQUE. 

Allemagne, 573, 677, 679, 689, 699, 701, — Bade, 560. — Bavière, 
627. — Prusse, 690. — Saxe, 582. 

Autrichb-Honorie. — Autriche, 609, 700. — Hongrie, 659. 

Belgique, 561, 591, 595, 612, 629, 678. 

Danemark, 644, 669. 

Espagne, 569. 

France, 566, 576, 592, 610, 633, 645, 671, 685, 701. —Bourgogne, 556 ; 
Bretagne, 557, 614 ; Gascogne, 568 ; Normandie, 559 ; Provence, 564. 
— Aisne, 580, 607, 608; Hautes-Alpes, 589, 625; Ardèche, 605, 664; 
Ardennes, 663; Aude, 649; Aveyron, 646; Calvados, 581, 653, 654, 
694 ; Gôte-d'Or, 586 ; Doubs, 578 ; Eure, 621, 673 ; Eure-et-Loir, 622, 
655 ; Gard, 574 ; Haute-Garonne, 652 ; Hérault, 601, 616, 617 ; lUe-et- 
Vilaine, 590 ; Isère, 666 ; Loire, 643, 691 ; Haute-Loire, 583 ; Loire- 
Inférieure, 615 ; Loiret, 632 ; Maine-et-Loire, 577, 602, 620 ; Manche, 



ERRATA 



Page IX (n« n), ligne 9, au lieu étfiria viif, Utet/tna iij, 
13} lîgnc 5i ^* ^^ ^ novam, /istM nonam. 
15 (n« y). L'analyse de l'acte a été par erreur composée en 

caractères italiques. 
17 (n« VI). Même observation. 

35 (n* xxn), ligne 10, au liiu di abondonne, lisist abandonne. 
35 (n* xxn), ligne 13, a» litu de Baliau, lisitt Balian. 
37 (n« XXV), ligne 5, au iUu <U reconÛationiSi listM recorda- 

tionis. 
39 (n« XXDC), ligne i, au Ueu de : 13 sipt 1270, lisez 12 sept 

1270. 

41 (n* XXX), ligne 5, au lieu de Ed. Potthast, Hsen Vide 
Potthast. 

42 (n^ XXXI), ligne 6, où lieu de et, lisen vide. 

42 (n* XXXI), ligne 7, au lieu de n« 2100, lisez n« 21000. 

43 (vfi xxxm), ligne i, au lieu de Molits, lisez Moliets, 

43 ligne I, au lieu de afferme, lisew : donne par bail à 

nouveau fief. 
47, ligne 3, au lieu de .......^ lisew [0 lor]. 

47, ligne i5, au lieu de ion, lisez l'on. 

47, ligne 22, au lieu denÂi^ lisez n'Ar. 

48, ligne 8, au lieu de siheiz, lisez scheiz. 

50 (n* xxxvm), ligne i, au lieu de 7 mart, lisez 17 mart, 
$2 (n* XLin), ligne 4, au lieu de Cesarangustanse, lisez Cesar- 

augustanse. 
53 (n« XLiv), ligne 5, au lieu àt pièce 6x, M^tz pièce 62. 
53 (n« XLV), ligne i, au lieu de 1383, lisez 1388. 
53 (n« XLV), ligne i^ au lieu de (n* XLIV), lisez (n« XLin). 
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